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Espérances au Cap 
 

Lettre de l’Église Protestante Unie d’Ermont-Taverny n°113 
 

Retrouvez-nous sur http://www.capesperancesermont.fr  La prédication du dimanche 30 juin 2024 
 

Chers frères et sœurs, que la grâce de Dieu soit sur vous ce matin ! Voici le texte 
biblique du jour et la prédication. 
 

Le texte biblique choisi : Ps 23 (NBS) 

 

1 Le Seigneur est mon berger : je ne manquerai de rien. 

2 Il me fait coucher dans de verts pâturages, 

il me dirige vers des eaux paisibles. 

3 Il restaure ma vie, il me conduit sur les sentiers de la justice, 

à cause de son nom. 

4 Même si je marche dans la vallée de l'ombre de mort, 

je ne crains aucun mal, car tu es avec moi : 

ta houlette et ton bâton, voilà mon réconfort. 

5 Tu dresses devant moi une table, en face de mes adversaires ; 

tu enduis ma tête d'huile, ma coupe déborde. 

6 Oui, le bonheur et la fidélité m'accompagneront tous les jours de ma vie, 

et je reviendrai à la maison du Seigneur 

pour la longueur des jours. 

 

http://www./
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La prédication 
Le chrétien en vigilance 

 
Chers frères et sœurs, 
 
Nous voici au cœur de la fête de ce jour : le moment de la prédica-
tion après la lecture d’un texte biblique. 
J’ai choisi ce texte de l’Ancien Testament car je trouve qu’il est tout à 
fait à l’image de ce jour : de la louange, une affirmation de con-
fiance, et enfin un envoi en mission. 
 
Le psalmiste loue le Seigneur, son Dieu. Grâce à lui, il se sent à l’abri, 
il est guidé là où il faut, justice est faite auprès de Dieu quand il y a 
injustice. 
Oui, nous sommes en louange nous aussi de ce que nous avons pu 
vivre cette année, merci en particulier Claire et François de vos deux 
années parmi nous, de votre joie, de vos dons musicaux ! du bissop ! 
et de Hannah ! merci à ceux qui sont arrivés dans cette dernière an-
née 2023-2024, merci à ceux qui repartent déjà ! Chacun de vous a 
marqué une place dans nos cœurs, chacun sera toujours bienvenu. 
Nous fêtons la joie d’avoir pu accueillir, d’avoir été accueilli, d’avoir 
vécu des beaux moments ensemble grâce au Seigneur. 
 
Pourtant, bien sûr, il y a eu des moments de découragement, de las-
situde : quand un frère ou une sœur accueilli ne revient pas, quand 
on apprend le décès d’un proche, quand les finances ne suivent pas, 
quand l’assiduité au culte baisse certains dimanches, quand l’enga-
gement n’est pas suffisant pour mener certaines activités … 
Et là, à notre tour, à la suite du psalmiste, nous apprenons à faire 
confiance. Nous savons que le Seigneur est le bon berger, que nous 
ne manquerons de rien, qu’il nous dirige vers des eaux paisibles, une 
rive calme, un lieu de paix. 
Nous apprenons à lâcher prise et à nous réjouir de ce que nous avons 
pu faire et vivre avec ceux qui étaient là au lieu de nous désespérer 
de ne pas avoir pu partager tel moment avec un frère ou une sœur 
ou un ami ou un membre de notre famille. 
Dans la confiance en Dieu, nous apprenons la confiance en l’autre. 
S’il n’a pas pu venir, est-ce par désintérêt ? par fatigue ? par 
manque de temps ? nous ne savons pas et nous ne saurons pas.  
Par contre, ce qu’on sait, c’est que le Seigneur est aussi près de lui, 
nous le confions dans la prière. La justice de Dieu est très présente 
dans les mots du psalmiste, ne soyons pas plus justiciers que Dieu : là 
où nous disons « injuste » (par ex, d’avoir bien accueilli quelqu’un 
qui ne revient pas), Dieu rend sa justice, cela ne nous appartient pas, 
cela ne doit pas nous miner, nous décourager, nous empêcher de 
continuer. 
 
Qu’est-ce qui saisit Jésus à ce moment de sa vie ? cette soif, cette ur-
gence, cette volonté de vivre autrement, mieux 
Qu’est-ce qui me saisit en tant que chrétien dans le monde dans le-
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La prédication (suite) 

 
Notre mission ne s’arrête pas aux fruits que nous voyons, rappelons-
nous la parabole de début juin (Mc 4, 26-29) : on sème des graines, 
on ne les voit pas nécessairement pousser et pourtant les fruits sont 
là, et c’est le début de la moisson pour Dieu et seulement pour Dieu ; 
même si nous, nous ne voyons pas toujours les fruits, nous ne recevons 
pas toujours de la reconnaissance, nous n’entendons pas toujours de 
merci, les graines ont été semées et les fruits seront mûrs au bon mo-
ment voulu par Dieu et lui moissonnera. Cela ne nous appartient 
pas. Dans une paroisse en particulier, nous apprenons à semer des 
bons grains, à offrir des bonnes paroles, à préparer un beau journal, 
à partager un bon repas ou un bon verre, gratuitement, sans comp-
ter nos heures et sans savoir si cela a été apprécié. 
 
Cela n’est pas toujours facile pour nous, nous sommes des humains, 
nous avons souvent besoin d’être rassurés, d’être entendus sur nos 
besoins vitaux. Cela est partout pareil, et nous le voyons bien au-
jourd’hui en France en particulier avec la montée des extrêmes de 
l’échiquier politique : les personnes qui se sentent abandonnés et non 
écoutés par ceux qui peuvent agir sont très nombreuses et se radica-
lisent. L’humain est un être fragile qui a besoin qu’on prenne soin de 
lui, qu’on l’écoute et qu’on le considère. 
 
Le chrétien (nous !) a la chance d’avoir le meilleur guide sur les 

chemins les plus escarpés, le meilleur « coach » ( !) : le Seigneur 

lui-même ! « Nous ne craignons aucun mal. » Nous pouvons avoir 

des décisions et un vote libéré de tout sentiment d’injustice, de co-

lère, de peur, car Dieu nous écoute et ne nous abandonne pas. 

Nous pouvons voter pour les valeurs qui sont les nôtres : la volonté 

de l’accueil de tous, la joie de prendre soin les uns les autres sans 

jugement, la lutte contre toute forme d’exclusion. 
 
 
Enfin, cette louange, puis cette affirmation de confiance, nous mè-
nent à l’envoi en mission. Car nous sommes assurés de retrouver à 
notre retour une place dans la maison du Seigneur, nous dit le psal-
miste. Car « le bonheur et la fidélité m’accompagneront tous les 
jours de ma vie », dit-il encore. 
Oui, nous ne sommes pas aimés de Dieu POUR rester entre nous, à 
l’abri des autres, nous sommes aimés ET accompagnés dans la lutte 
de tous les jours, dans la vie avec toutes ses aspérités, dans le monde 
avec ses joies et ses peines, nous en faisons partie. 
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La prédication (suite et fin) 

 
Alors, je vous propose une chose :  
 
Je vous propose d’être des semeurs de graines de joie, de confiance et 
d’espérance pour ce monde, dans cette vie qui est la vôtre. 
 
Cet après-midi, cet été, semez des graines de joie, de confiance et 
d’espérance. 
 
Nous ne baisserons pas les bras de lassitude, nous ne nous décourage-
rons pas, notre été sera profitable pour nous ressourcer, prendre soin 
de nous et des autres, et nous nous retrouverons à la rentrée avec 
cette joie, cette confiance et cette espérance que donne le Seigneur. 
 
Nous allons être des semeurs de graines de joie, de confiance et d’es-
pérance, dans nos paroles, dans nos rencontres, dans nos lieux de tra-
vail et nos lieux de vacances. 
 
Nous allons l’être de manière concrète, visible, grâce aux graines que 
vous allez recevoir : ce sont des graines différentes, à l’image des vi-
sages de la diversité de l’humanité. 
 
Soyons forts et courageux, que ces graines de vie soient votre espé-
rance ! Notre Seigneur ne nous abandonne pas !  
 
Amen 
 
(distribution de graines à semer) 
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Confession de foi  

 

Le Psaume 23 en version Français courant 

 

Le Seigneur est mon berger, je ne manquerai de rien. 

Il me met au repos dans des prés d’herbe fraîche, 

Il me conduit au calme près de l’eau. 

Il ranime mes forces, il me guide sur la bonne voie, 

Parce qu’il est le berger d’Israël. 

Même si je passe par la vallée obscure de la mort, je ne redoute aucun mal, 

Seigneur, car tu m’accompagnes. 

Tu me conduis, tu me défends, voilà ce qui me rassure. 

 

Face à ceux qui me veulent du mal, tu prépares un banquet pour moi. 

Tu m’accueilles en versant sur ma tête un peu d’huile parfumée. 

Tu remplis ma coupe jusqu’au bord. 

Oui, tous les jours de ma vie 

Ta bonté, ta générosité me suivront pas à pas. 

Seigneur, je reviendrai dans ta maison aussi longtemps que je vivrai. 

Amen 

 

 

 

 
 


